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La famine mondiale, par Michel Chossudovsky

En cette AOpoque daEur os” aprA"s—guerrefroide, |aEuros’ humanitA© est confrontA©e A
une crise A©conomique et sociale daEuros' une ampleur sans prA©cA©dent et qui
entraA®ne un appauvrissement rapide de lar ges secteursdela population mondiale. Les
A©conomies nationales sAEur os' effondrent, le chA ’mage est endA©mique. Des famines se
dA®©clarent en Afrique subsaharienne, en Asiedu Sud et dans certaines partiesde

lAEur os’ AmAQCrique latine.

Cette A« mondialisation dela pNauvretA©, A »quia anNnuIA© bon nombre des progrA“sdela
dA®©colonisation daEuros' aprA”s-guerre, a commencA© dansletierss-monde avec la crise de
la dette du dA©but des annA©es 1980 et IaEuros' imposition desr A©for mes A©conomiques
meurtriA“res du Fonds monA®©taireinternational (FM1).

Ce Nouvel Ordre Mondial senourrit dela pauyretA@ humaine et de la destruction de
|aEuros’ environnement. |1 engendrela sSA©grA©gation sociale, il encourage leracismeet les
conflits ethniques et sAEuros' attaque aux droits desfemmes et il pr A©cipite souvent les pays
dans des affrontements destructeurs entreles nationalitA©s. Depuis les annA©es 1990, il
saEuros' A©tend, par IaEuros’ entremise du A« libre marchA®© A », danstoutesles
rA©gions du mondey compris|aEuros’ AmA®©rique du Nord, laEuros’ Europe occidentale,
les pays de |IaEur os' ex-bloc soviA©tique et les A« nouveaux paysindustriels A » (NPI) de
lAEur os' Asie du Sud-est et delaEuros' Extr A®me-Orient. [1]

{JPEG}]Ce Nouvel Ordre Mondial se nourrit de la pauvretA© humaine et de la destruction de
lAEuros"environnement. Il engendre la sA©grA©gation sociale, il encourage le racisme et les conflits
ethniques et sdEuros"attaque aux droits des femmes et il prA©cipite souvent les pays dans des
affrontements destructeurs entre les nationalitA©s. Depuis les annA©es 1990, il sAEuros"A®tend, par
|laEuros"entremise du A« libre marchA© A », dans toutes les rA©gions du monde y compris
laEuros"AmA@rique du Nord, laEuros"Europe occidentale, les pays de laEuros"ex-bloc soviAGtique et les
A« nouveaux pays industriels A » (NPI) de |aEuros"Asie du Sud-est et de 1aEuros"ExtrA2me-Orient.

Cette crise planAGtaire est encore plus dA©vastatrice que la Grande DA©pression des annA©es 1930. Elle a
de lourdes consA©quences gA©opolitiques ; le dA©membrement A©conomique donne lieu A des guerres
rA©gionales, A la fracture des sociA©tA©s nationales et, dans certains cas, A |aEuros”anA©antissement de
pays. Elle constitue de loin la plus grave crise A©Oconomique des temps modernes. [2]

Introduction

La famine est le rA©sultat daEuros"un processus de restructuration en A« marchA®© libre A » de 1aEuros"A©conomie
mondiale qui prend ses assises dans la crise de la dette du dA©but des annA©es 1980. Ce naEuros"est pas un
phA©nomA ne rA©cent, tel quaEuros"il a AOtA© suggA©rA®© par plusieurs reportages des mA©dias occidentaux, en
se concentrant strictement sur laEuros"offre et la demande A court terme des produits agricoles de base.

La pauvretA© et la sous-alimentation chronique sont des conditions qui prA©existaient avant les rA©centes
hausses des prix des produits alimentaires. Ces derniers frappent de plein fouet une population appauvrie,
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qui a A peine les moyens de survivre.
Des A©meutes de la faim ont A©clatA© presque simultanA©ment dans toutes les grandes rA©gions du monde :

A« Les prix des denrA©es alimentaires en HaAti a augmentA© en moyenne de 40 % en moins daEuros"un an, avec
le coA »t des produits de premiAre nA@cessitA©e tels que le riz qui a doublA©... Au Bangladesh, [A la fin avril 2008]
quelques 20,000 travailleurs du textile sont descendus dans la rue pour dA©noncer IaEuros"augmentation
vertigineuse des prix des produits alimentaires et aussi pour demander des salaires plus AGlevA©s. Le prix du riz
dans le pays a doublA®© au cours de la derniA re annA©e, menaAgant les travailleurs qui gagnent un salaire
mensuel de seulement 25 $ et qui ont faim. En AOgypte, des protestations de travailleurs concernant les prix des
produits alimentaires a secouA®© le centre industriel du textile de Mahalla al-Kobra, au nord du Caire, pendant deux
jours la semaine derniA're, oAt deux personnes ont AOtA© abattues par les forces de sA@curitA©. Des centaines de
personnes ont AOtA© arrA2tACes et le gouvernement a envoyA®© des policiers en civil dans les usines pour forcer
les travailleurs A travailler. Les prix des denrA©es alimentaires ont augmentA© de 40% en AOgypte au cours de la
derniA’re annA®e... Plus tA’t ce mois-ci, en CA’te daEuros"Ivoire, des milliers de personnes ont marchA®© vers la
maison du prA©sident Laurent Gbagbo, scandant A« nous sommes affamA®©s A » et A« la vie est trop chA're, vous
allez nous tuer A » .

Des manifestations de mA2me nature ainsi que des grA“ves et des affrontements sont survenus en Bolivie, au
PA®rou, au Mexique, en IndonA©sie, aux Philippines, au Pakistan, en OuzbA©kistan, en ThaATande, au YA©men,
en AOthiopie et A travers la majeure partie de IAEuros"Afrique subsaharienne.

Avec de grands pans de la population mondiale dA©jA bien en dessous du seuil de pauvretA©, la hausse des prix
des denrA®©es alimentaires de base qui se produit sur une courte pA©riode est dA©vastatrice. Des millions de
personnes dans le monde sont dans laEuros"incapacitA© daEuros"acheter de la nourriture pour leur survie.

Ces augmentations contribuent daEuros"une maniAre trA"s rA©elle A A« AGliminer les pauvres A » A
travers A« la mort par la famine A ». Dit dans les mots de Henry Kissinger : A« ContrA’lez le pA®trole et
vous contrA’lerez les nations, contrA’lez la nourriture et vous contrA’lerez la population. A »

AEuros cet A©gard, Kissinger a fait savoir A travers le A« MA©morandum daEuros"A©tudes sur la sSA©curitA©
nationale de 1974 : Les implications de la croissance de la population mondiale sur la sSA©curitA© et les intAOrAdts
Actrangers des AOtats-Unis, A » que des famines rA©currentes pourraient constituer de facto un instrument de
contrA’le de la population.

Selon I&Euros"Organisation des Nations Unies pour |[AEuros"alimentation et IaEuros"agriculture, le prix des
cACrA®©ales a augmentA© de 88% depuis mars 2007. Le prix du bIA© a augmentA© de 181% sur une pA©riode de
trois ans. Le prix du riz a augmentA© de 50% dans les trois derniers mois :

A« La plus populaire variA©tA© de riz de la ThaATande se vendaitily a 5 ans 198 $ US et A 323 $ la tonne
laEuros"an dernier. En avril 2008, le prix a atteint 1000 $. Les augmentations sont encore plus AGlevA©es sur les
marchA®©s locaux ; en HaA1i, le prix daEuros"un sac de 50 kilos de riz a doublA© en une semaine A la fin mars
2008. Ces augmentations sont catastrophiques pour les 2,6 milliards de personnes dans le monde qui vivent avec
moins de 2 $ US par jour et qui consacrent de 60% A 80% de leurs revenus A IaEuros"alimentation. Des centaines
de millions de personnes naEuros"ont pas les moyens de manger A ».

Deux dimensions interdA©pendantes
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Il'y a deux dimensions interdA©pendantes dans la crise alimentaire mondiale en cours, qui plonge des millions de
personnes A travers le monde dans la famine et la privation chronique, une situation oAt des populations entiAres
naEuros"ont plus les moyens daEuros"acheter de la nourriture.

Tout daEuros"abord, il y a un processus historique A long terme de politiques de rA©forme macroA©conomiques
et de restructuration A©conomique mondiale, qui a contribuA© A baisser le niveau de vie partout dans le monde,
autant dans les pays dA©veloppA©s que dans les pays en dA©veloppement.

DeuxiA 'mement, ces conditions historiques prA©existantes de pauvretA© de masse ont AOtA© exacerbA©es et
aggravA©es par la rA©cente flambA®©e des prix des cA©rA®©ales, qui a entraA®nA®© dans certains cas, le
doublement du prix de dA®Gtail des denrA©es alimentaires de base. Ces hausses de prix sont en grande partie le
rA@sultat de la spA©culation boursiA're sur les denrA©es alimentaires de base.

La soudaine augmentation spA©culative sur le prix des cAGrA©ales

Les mA®©dias ont induit en erreur laEuros"opinion publique sur les causes de ces hausses de prix, en se concentrant
presque exclusivement sur la question des coA »ts de production, le climat et dAEuros"autres facteurs qui ont pour
effet de rA©duire l1AEuros"offre et qui pourraient contribuer A gonfler les prix des aliments de base. Bien que ces
facteurs puissent entrer en jeu, ils ne peuvent expliquer A eux seuls IaEuros"impressionnante et spectaculaire
hausse des prix des produits de base.

LaEuros"escalade des prix des produits alimentaires est en grande partie le rA©sultat dAEuros"une manipulation du
marchA®©. Elle est en grande partie attribuable A la spA©culation boursiA re sur les marchA©s des matiAres
premiA'res. Les prix des cAO©rA®©ales sont artificiellement gonflA©s par la spA©culation A grande A©chelle sur les
opAcrations des marchA©s boursiers de New York et de Chicago. Il est intA©ressant de noter quaEuros"en 2007, le
Chicago Board of Trade (CBOT), a fusionnA®© avec le Chicago Mercantile Exchange, formant la plus importante
entitA© au monde traitant dans le commerce des produits de base et comptant un large A©ventail
daEuros"instruments spA©culatifs (les options, les options sur contrat A terme, les fonds indiciels, etc.).

Des transactions spA®©culatives sur le bIA®©, le riz ou le maA’s, peuvent se produire sans quaEuros"il y ait
de transactions rA©elles de ces produits.

Les institutions, qui actuellement spA©culent sur le marchA© des cA©rA®ales, ne sont pas nA©cessairement
impliquA®©es dans la vente ou la livraison des grains. Les transactions peuvent se faire par fonds indiciels qui
permettent de parier sur la hausse ou la baisse en gA©nA©ral de la variation des prix des marchandises.

Une A« option de vente A » est un pari que les prix vont baisser, une A« option daEuros"achat A » est un pari que
les prix vont augmenter. GrA¢ce A la manipulation concertA©e, les opA@rateurs institutionnels et les institutions
financiA'res font augmenter les prix. lls placent alors leurs paris sur la hausse du prix daEuros"un produit en
particulier. La spA©culation gA©nA're la volatilitA© du marchA©. AEuros son tour, laEuros"instabilitA© qui en
rA©sulte encourage la poursuite de IaEuros"activitA© spA©culative.

Les bA©nAcfices sont rA©alisA©s lorsque le prix monte. En revanche, si le spA©culateur est un short-selling [3], le
bA©nAofice sera rA@alisA© lorsque le prix diminuera.

Cette rA©cente flambA©e spA©culative des prix des denrA©es alimentaires a engendrA© un processus
mondial de crA©ation de la famine A une AG©chelle sans prA©cA©dent.
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Ces opA©rations spA©culatives ne devraient pas pouvoir engendrer dAClibA©rA©ment la famine. Ce qui cause la
famine est IaEuros"absence de procA©dures rA©glementaires relatives au commerce spA©culatif (les options, les
options sur contrat A terme, les fonds indiciels). Dans le contexte actuel, un gel des transactions spA©culatives sur
les produits alimentaires de base, dA©crA©tA© par dAC©cision politique, contribuerait immA©diatement A faire
baisser les prix des produits alimentaires.

Rien naEuros"empA?che que ces opACrations soient neutralisA©es et dA©samorcA©es par un ensemble
soigneusement A©laborA© de mesures rA©glementaires.

Visiblement, ce nAEuros"est pas ce qui est proposA© par la Banque mondiale et le Fonds monA®taire international
(FMI).

Le rA’le du FMI et de la Banque mondiale

La Banque mondiale et le FMI ont prA©sentA© un plan daEuros"urgence, afin daEuros"accroA®tre
laEuros"agriculture en rA©ponse A la A« crise alimentaire. A » Cependant, les causes de cette crise ne sont pas
prises en compte.

Robert B. Zoellick, le prA©sident de la Banque mondiale dA©crit cette initiative comme un A« new deal A », un plan
daEuros"action A« pour un accroissement A long terme de la production agricole A », qui consiste entre autres A
doubler les prAdts agricoles pour les agriculteurs africains.

A« Nous devons dA©penser notre argent en fonction des besoins rA®els A ».

La A« mA©decine A©conomique A » du FMI et de la Banque mondiale naEuros"est pas la A« solution, A »
elle est plutA't en grande partie la A« cause A » de la famine dans les pays en dA©veloppement. Plus le FMI
et la Banque mondiale prAatent A« pour accroA®tre |aEuros”agriculture A » et plus ils augmenteront les
niveaux daEuros"endettement.

La A« politique de prAdts A » de la Banque mondiale consiste A accorder des prA2ts A la condition que les
pays se conforment A |AEuros"agenda politique nA©olibA©rale qui, depuis le dA©but des annA©es 1980, a
AOtA© propice A |aEuros"effondrement de laEuros"agriculture alimentaire locale.

La A« stabilisation macro-A©conomique A » et les programmes daEuros"ajustement structurel imposA©s par le FMI
et la Banque mondiale aux pays en dA©veloppement (comme condition de renA©gociation de leur dette
extAG©rieure) ont conduit A IaEuros"appauvrissement de centaines de millions de personnes.

Les dures rA©alitA©s A©conomiques et sociales derriA res les interventions du FMI sont les causes de
laEuros"augmentation dA©mesurA©e des prix des produits alimentaires, des famine au niveau local, des
licenciements massifs de travailleurs urbains et de fonctionnaires et de la destruction des programmes sociaux. Le
pouvoir dAEuros"achat interne saEuros"est effondrA®©, les cliniques de santA© contre la famine et les A©coles ont
ACtA© fermA®©es, des centaines de millions daEuros"enfants ont AOtA© privA©s du droit A lAEuros"enseignement
primaire.
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La dA©rA©glementation des marchA©s cAG©rA®©aliers

Depuis les annA©es 1980, les marchA©s cAGrA©aliers ont AOtA© dAOrA©glementA©s sous la supervision
de la Banque mondiale et des surplus cA©rA®©aliers des AOtats-Unis et de laEuros”Union europA©enne ont
systA©matiquement AOtA®© utilisA©s pour dAGtruire la paysannerie et pour dA©stabiliser
|lAEuros"agriculture alimentaire nationale. AEuros cet A©gard, les prA2ts de la Banque mondiale exigent la
levA©e des barriA"res commerciales sur les importations de produits agricoles de base, conduisant au
dumping des surplus cAG©rA®aliers des AOtats-Unis et de I1aEuros"Union europA®©enne sur le marchA©
local. Ces mesures, ainsi ques daEuros"autres mesures, ont menA® les producteurs agricoles locaux A la
faillite.

Un A« marchA© cAorA®alier libre A », imposA®© par le FMI et la Banque mondiale, dA®truit IAEuros"A©conomie
paysanne et affaibli la A« sA©curitA© alimentaire. A » Le Malawi et le Zimbabwe AGtaient auparavant des pays
prospA res en excA©dent cAGrA©alier, le Rwanda AGtait pratiquement autosuffisant en matiAre alimentaire
jusquaEuros"A 1990, date A laquelle le FMI a ordonnA®© le dumping des excA©dents cA©rA®@aliers de
laEuros"Union europA©enne et des AOtats-Unis sur le marchA® intA©rieur, prAC©cipitant ainsi les petits agriculteurs
en faillite. En 1991-1992, |a famine a frappA®© le Kenya, un pays qui connaissait un succA’s pour ses surplus
cACrA@aliers. Le gouvernement de Nairobi avait prA©cA©demment AOtA© mis sur une liste noire pour ne pas avoir
0bA®i A des recommandations du FMI. La dA©rA©glementation du marchA© des cAG©rA©ales a AOtA©® exigA©e
comme une des conditions pour le rA©A©chelonnement de la dette extA©rieure de Nairobi avec les crA©anciers
officiels du Club de Paris.

Dans toute |AEuros"Afrique, ainsi quaEuros"en Asie du Sud-est et en AmA®@rique latine, le modA’le des A«
ajustements structurels A » dans laEuros"agriculture sous la tutelle des institutions de Bretton Woods a servi de
maniA re sans A©quivoque A la disparition de la sSA©curitA©® alimentaire. La dA©pendance vis-A -vis du marchA©
mondial a AOtA© renforcA©e, entraA®nant une augmentation des importations de cA©rA©ales commerciales, ainsi
quaEuros"une augmentation de IaEuros"afflux A« daEuros"aide alimentaire. A »

Les producteurs agricoles ont A©tA© encouragA©s A abandonner laEuros"agriculture alimentaire et A se
convertir dans des cultures de A« haute valeur A » A des fins daEuros"exportation, souvent au dA©triment
de laEuros"autosuffisance alimentaire. Les produits de grande valeur ainsi que les cultures A des fins
daEuros"exportation ont AOtA© soutenus par des prA2ts de la Banque mondiale.

Les famines A |aEuros"A’re de la mondialisation sont le rA@sultat de ces politiques. La famine naEuros"est pas la
consA©quence daEuros"un manque de nourriture, cAEuros"est en fait tout le contraire : les surplus alimentaires
mondiaux sont utilisA©s pour dA©stabiliser la production agricole dans les pays en dA©veloppement.

Strictement rA©glementA©e et contrA’IA©e par |AEuros"industrie agroalimentaire internationale, cette offre
excA©dentaire est finalement propice A la stagnation de la production et de la consommation des produits
alimentaires de base essentiels et A |aEuros"appauvrissement des agriculteurs dans le monde. En outre, en cette
A©poque de mondialisation, les programmes daEuros"ajustement structurel du FMI et de la Banque mondiale ont un
lien direct sur le processus de dA©veloppement de la famine, car ils affaiblissent systA©matiquement toutes les
catA©gories daEuros"activitA©s A©conomiques urbaines ou rurales, qui ne servent pas directement les intA©rA2ts
du marchA© mondial.

Les revenus des agriculteurs dans les pays riches et dans les pays pauvres sont rA©duits par une poignA©e
daEuros"industriels du secteur de |1AEuros"agroalimentaire mondial qui en mA2me temps contrA’lent les
marchA©s des cACrA®ales, les intrants agricoles, les semences et la transformation des aliments.

La gA©ante sociAG©tA© Cargill Inc avec plus de 140 filiales et sociAOtACs affiliAGes A travers le monde contrA’le
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une part importante du commerce international des cA©rA©ales. Depuis les annA©es 1950, Cargill est devenue le
principal contractant pour A« laEuros"aide alimentaire A » des AOtats-Unis financA©e par la Loi Publique 480 (1954).

LaEuros"agriculture mondiale a pour la premiAre fois de |AEuros"histoire, la capacitA© de satisfaire les besoins
alimentaires de toute la planAte, mais la nature mA@me du marchA© mondial de ce systA'me ne permet pas que
A8a se rA®alise. La capacitA© de produire de la nourriture est immense, mais les niveaux de consommation
alimentaire restent extrA2mement faibles, car une grande partie de la population mondiale vit dans des conditions
daEuros"extrA2me pauvretA© et de privation. En outre, le processus de A« modernisation A » de l|AEuros"agriculture
a conduit A la dA©possession des paysans et A lAEuros"augmentation du niveau de dA©gradation des terres et de
laEuros"environnement. Autrement dit, les forces mA2mes qui encouragent la production alimentaire mondiale A se
dA©velopper favorisent A©galement une diminution du niveau de vie et une baisse de la demande de nourriture.

Le traitement choc du FMI

Historiquement, les escalades de prix des produits alimentaires au niveau du commerce en dA®Gtail ont
AOtA© dA©clenchA®©es par la dA©valuation des monnaies, qui ont toujours AGtA© le rAO©sultat invariable
daEuros"une situation hyper inflationniste. Par exemple, en aoA »t 1990 au PA©rou, sur les ordres du FMI,
du jour au lendemain le prix du carburant a AOtA© multipliA© par 30 et le prix du pain a AGtA© multipliA©
par 12 :

A« Partout dans le tiers-monde, la situation est celle du dA©sespoir social et de la dA©solation daEuros"une
population appauvrie par lAEuros"interaction des forces du marchA©. Les A©meutes contre les programmes
daEuros"ajustement structurel et les soulAvements populaires sont sauvagement rA©primA®©es : AEuros Caracas,
en 1989, le prA©sident Carlos Andres Perez qui aprA’s avoir dA©noncA®© avec A©loquence le FMI daEuros"exercer
A« un totalitarisme A©conomique qui ne tue pas par des balles mais par la famine A », a dA©clarA© un AGtat
daEuros"urgence et a rA©guliA rement envoyA© des unitA®©s daEuros"infanterie et des commandos de la marine
dans les quartiers pauvres (barrios de ranchos) sur les collines surplombant la capitale. Les A©meutes anti-FMI de
Caracas ont AOtA© dA©clenchA®©es A la suite daEuros"une augmentation de 200 % du prix du pain. Hommes,
femmes et enfants ont essuyA®© des tirs sans discernement : A« Il a AGtA© rapportA© que la morgue de Caracas
comptait jusquaEuros"A 200 cadavres de personnes tuA©es dans les trois premiers jours ... et elle a avisA©
quaEuros"elle AGtait A court de cercueils. Officieusement plus daEuros"un millier de personnes ont AOtA© tuA©es.
Tunis, en janvier 1984 : les A©meutes du pain instiguA©es en grande partie par de jeunes chA’'meurs pour protester
contre la hausse des prix alimentaires. Au Nigeria en 1989 : les AOmeutes des A©tudiants contre les programmes
daEuros"ajustement structurel ont entraA®nA®© la fermeture de six universitA©s du pays par les Forces armA®©es.
Au Maroc, en 1990 : une grA“ve gA©nAc@rale et un soulA"vement populaire contre les rA©formes du gouvernement
parrainA©es par le FMI. A ».

Les semences gA©nAGtiguement modifiA©es

CoAncidant avec la crA©ation de 1aEuros"Organisation mondiale du commerce (OMC) en 1995, un autre important
changement historique a eu lieu dans la structure de laEuros"agriculture mondiale.

Dans le cadre du contrat de IaEuros"Organisation mondiale du commerce (OMC)), les gA©ants de
laEuros"agroalimentaire ont une entiAre libertA© daEuros"entrer dans les marchA©s cAGrA©aliers des pays en
dA©veloppement. LAEuros"acquisition de A« droits de propriA©tA® intellectuelle A » exclusifs sur les variAOtA©s
vA©gA©tales par des intA©rA2ts agro-industriels favorise aussi la destruction de la biodiversitA®.
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La famine mondiale, par Michel Chossudovsky

Agissant au nom daEuros"une poignA©e de conglomA®rats de biotechnologie, des semences OGM ont AGtA©
imposA®©es aux agriculteurs, souvent dans le cadre de A« programmes daEuros"aide alimentaire. A » Par exemple,
en AOthiopie des trousses de semences OGM ont AOtA© remis aux agriculteurs pauvres afin de rAGtablir la
production agricole A la suite d4Euros"une grande sA©cheresse. Les semences OGM ont AOtA© plantA©es,
donnant une seule rA©colte. Mais aprAs, les agriculteurs ont rA©alisA© que les semences OGM ne pourraient pas
Aatre replantA©es sans payer de redevances A Monsanto, Arch Daniel Midland et al. Ensuite, les agriculteurs ont
dA©couvert que les graines ne pousseraient que saEuros"ils utilisaient les intrants agricoles soit, les engrais, les
insecticides et les herbicides qui sont produits et distribuA©s par les entreprises agroalimentaires de biotechnologie.
Toute IaEuros"A©conomie paysanne est dorA©navant enfermA©e entre les mains des conglomA©rats de
[AEuros"agro-industrie.

Avec |aEuros"adoption gA©nAcralisA©e de semences OGM, une transition majeure a eu lieu dans la
structure et dans laEuros"histoire de |aEuros"agriculture depuis sa crA®©ation il y a 10 000 ans.

La reproduction de semences au niveau des villages et chez les producteurs de semences a AOtA© perturbA©e par
laEuros"utilisation de semences gA©nACtiquement modifiA©es. Le cycle agricole, qui permet aux agriculteurs de
stocker leurs semences biologiques et de les semer pour en tirer la prochaine rA©colte a AOtA© brisA©. Ce concept
destructeur, produisant invariablement la famine, est reproduit partout, pays aprA’s pays, conduisant A la disparition
de laEuros"A©conomie paysanne mondiale. [4]

[4] Article original en anglais publiA© le 4 mai 2008 : Global Famine
Traduit par Dany Quirion pour Alter Info

[2] Livre de Michel Chossudovsky intitulA© : Mondialisation de la pauvretA®© et le nouvel ordre mondial.
[3] Short-selling est une technique qui consiste A vendre A dA©couvert ou A crA@dit. CAEuros"est-A -dire quaEuros"une personne vend des
actions quaEuros"elle nAEuros"a pas A un investisseur. Cette stratA©gie permet daEuros"anticiper sur un retournement du marchA®© qui

permettra alors daEuros"acheter les actions au client qui voudra les revendre A un prix infA@rieur.

[4] | ComplA©ment : Sur le site internet du mensuel Le Monde diplomatique : AUX ORIGINES DU TIERS-MONDE - Les famines coloniales,
gA©nocide oubliA© ; un extrait du livre de Mike DAVIS, GA©nocides tropicaux, Catastrophes et famines coloniales (1870-1900) - Aux

origines du sous-dA©veloppement - La DA©couverte - Paris - 2003.
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